
Un moment de partage unique !

Mon papier a tardé à venir car je voulais faire partager un moment particulier. Ce matin j’ai eu la 
chance de participer à la très prestigieuse remise de maillots, moment toujours particulier dans le  
rugby. J’ai été convié à l’événement en tant que responsable de notre association, Handi BO. Le 
moment fut très agréable car le manager a tenu à dire aux joueurs que tous les matchs étaient 
aussi important les uns que les autres, quoi de mieux de le faire avant la réception de Vannes 
leader incontesté  de la  division.  Les joueurs  n’auront  que de la  pression positive contre  une 
équipe qui n’a perdu que trois ou quatre matchs et dont le dernier revers remonte peut-être à un  
trimestre ou plus. Les Bretons ont connu un blanchissage, terme de hockey sur glace, lorsqu’une 
équipe ne prend pas de but.  Les garçons du Morbihan ont laissé Carcassonne bloqué à zéro. 
Pendant  ce  temps-là,  les  rouges  et  blancs  ont  effectué  un  match  cohérent  à  Valence, 
malheureusement sans rien ramener à cause d’un manque de concrétisation en zone de marque et 
d’un essai refusé en partie. Mais l’écart avec la zone rouge demeure confortable avec sept unités 
d’avance sur  Mont-de-Marsan,  qui  se  trouve à  l’avant-dernière  place du classement  après  sa 
défaite à Angoulême, combinée à la victoire de Dax contre Aurillac.  A noter la lassitude du 
capitaine landais, frustré de ne récupérer aucune unité, après l’appel qu’il avait formulé auprès de 
la fédération française de rugby.
Aix-en-Provence et Colomiers continuent leur bataille pour la place de dauphin. Le club de la 
banlieue toulousaine avait repris la deuxième place l’espace de 48 heures, après sa victoire pleine 
de maîtrise à Nevers. Les Bourguignons n’ont toujours pas gagné en 2026. Jeudi dernier, ils n’ont 
même pas réussi à empocher le bonus défensif. 24 heures plus tard, Provence Rugby est venu à 
bout d’Oyonnax, malgré la remontée fantastique des jurassiens qui échouent à une longueur des 
provençaux, 35 à 34.
Béziers a décroché une victoire importante dans l’optique du maintien contre le triple finaliste 
sortant du championnat. Pour finir sur la pro D2, Brive a résisté à l’assaut d’Agen, qui a marqué 
le seul essai de la partie.  Les corréziens doivent leur victoire à une touche chipée à la ligne 
d’avants bleus et blancs à 5 m de la ligne de but. Malgré la victoire, le point négatif de Brive est  
la stérilité offensive : deux match sans marquer la moindre fois.

En top 14, le match Bordeaux-Castres a été un festival offensif avec 13 réalisations en tout, 8 côté 
bordelais et 5 côté castrais. Il y a eu un véritable chassé-croisé dans la rencontre, ce qui a obligé  
les Girondins à s’arracher pour aller chercher le bonus offensif. Nous pouvons regretter que le  
diffuseur du top 14 ne puisse pas s’adapter aux horaires des matchs du tournoi, pour ne pas 
pénaliser les fans de rugby et eux-mêmes par la même occasion, puisqu’il y a forcément des 
téléspectateurs qui priorisent le tournoi, comme moi, qui avait simplement le match de Bordeaux 
sur l’écran de l’ordinateur.
Montpellier a une nouvelle fois confirmé son statut en battant largement La Rochelle sur ses  
terres avec le bonus offensif. Du côté jaune et noir, rien ne va plus. Le capitaine maritime a même 
concédé que les jaunes et noirs étaient redevenus une équipe lambda du championnat. Je ne vois 
pas comment le manager irlandais du club maritime pourrait aller jusqu’au terme de son contrat.  
Je pense que le président historique va lui racheter sa dernière année de contrat en le remerciant 
pour le travail accompli.
Lyon a étrillé Montauban, 73 à 12, avec le triplé le plus rapide de l’histoire du top 14, réalisé en 
huit minutes 30 et encore, le joueur du Pacifique aurait pu faire un quintuplé s’il n’avait pas fait 
de  passe  sous  les  poteaux  adverses.  Pour  Montauban,  la  fin  de  saison  s’annonce  longue  et 
pourtant le coach n’est pas menacé.



L’ambiance est toute autre à l’Aviron après sa défaite contre le Racing, 31 à 35. Bayonne n’a plus 
de manager car Grégory Patat a été officiellement limogé ce jeudi.  Ce qui était  un secret de 
polichinelle est désormais officiel. Malgré leur deuxième défaite de suite à la maison, les bleus et  
blancs ont semble-t-il fait une bonne performance mais la tartine de confiture ne retombe plus du 
bon côté. Le pire dans l’histoire est que le stade s’est vidé aux trois quarts en cinq minutes durant  
le tour d’honneur des joueurs qui ont du se sentir seuls !
Toulon a chuté pour la première fois à domicile depuis plus d’un an. Les rouges et noirs sont 
tombés sur une équipe clermontoise « sur motivée » et réaliste : trois essais en onze minutes pour 
un score de 19 à 0. Même si les locaux vont recoller quelque peu, les Auvergnats vont rester tout 
en maîtrise pour empocher une victoire bonifiée, ce qui a poussé le manager de Toulon Pierre 
Mignoni a quelque peu laissé planer le doute sur son avenir sur la rade.
Le classico Stade Français-Toulouse n’a pas du tout été à la hauteur des matchs du samedi, avec 
une  moyenne  par  match  sur  la  journée  de  samedi  de  près  de  10  par  match,  la  chute  a  été 
drastique.  Mais  comme d’habitude,  le  stade toulousain vient  gagner  et  s’en va en vainqueur 
même sans être bon.
Le match Perpignan-Pau a été reporté à ce dimanche, juste après l’opposition des Bleus contre 
l’Italie, de quoi faire une transition sur la victoire écrasante des Bleus au Pays de Galles, 54 à 12, 
avec un jeu complet et des petits nouveaux complètement décomplexés, à l’image du petit Fabien 
Brau Boirie, décomplexé comme un joueur qui compterait une trentaine de sélections. Les bleus 
ont joué tous azimuts, parfois trop, chaque ballon ou presque se transformait en contre-attaque. 
Une nouvelle fois la charnière a été excellente. Le petit Mathieu va-t-il prendre définitivement la 
place de Romain? à surveiller. S’il y a une dizaine d’années l’équipe de France allait chercher au 
fond du tiroir des joueurs banals, là c’est tout l’inverse. Quand on dit abondance de biens ne nuit 
pas, là on peut se poser la question : si la coupe du monde avait eu lieu dans un mois ou deux, le 
staff  tricolore  pourrait  peut-être  commander  une  palette  de  Doliprane  pour  faire  ces  choix 
cornéliens entre untel et untel. Si j’étais sarcastique, je pourrais leur souhaiter quelques blessés 
pour que les choix soient moins cornéliens.
Le prochain adversaire des Bleus, en l’occurrence l’Italie, méritait sans doute mieux à Dublin. 
Les transalpins menait 10 à 5 à la mi-temps. Alors qu’ils avaient l’occasion de passer à plus de 
huit longueurs à la mi-temps s’ils avaient décidé d’être plus pragmatique. Alors que le score était 
de 10 partout, les transalpins vont se voir refuser un essai, ce qui va booster à nouveau le 15 du  
trèfle pour aller prendre 10 longueurs d’avance. Les transalpins vont même arriver à arracher le 
bonus défensif  qu’ils  auraient  d’ailleurs  pu perdre après que l’Irlande ait  récupéré un ballon 
chaud dans ses 22 m, quelque temps de jeu plus tard les hommes en vert vont obtenir une pénalité 
pour aller chercher le bonus offensif et ôter par la même occasion le défensif aux italiens, mais le  
demis d’ouverture irlandais va faire fort : il ne va pas trouver la touche alors qu’il avait juste à 
déposer le ballon dans cet endroit-là. Ouf ! Les Italiens ont conservé cette unité si précieuse, en 
revanche je ne souhaite pas au buteur irlandais que la victoire dans le tournoi se joue à l’unité 
près. Heureusement que je n’étais pas à la place de Andy Farrell, sinon je ne sais pas si j’aurais 
pu me retenir de pourrir mon ouvreur.
À peine deux journées de jouées et il n’y a plus qu’une équipe en lice pour le Grand chelem, en 
l’occurrence la France, puisque l’Angleterre a on ne peut plus logiquement perdu en Écosse après 
avoir concédé trois essais à la pause, victoire du Chardon 31 à 20. Ceci tend à prouver que la 
marge la plus difficile à gravir pour le grand chelem ne sera peut-être pas l’Angleterre mais plutôt 
le déplacement à Édimbourg. Mais même en cas de mauvaise surprise, assez peu probable, si les 
bleus continuent sur leur dynamique le tournoi ne devrait pas échapper à la France, tellement le  



ratio des points encaissés ou marqués sont favorables à la France, plus 60 en deux matchs. Youri 
Gaborit


